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C A. L. M. BASSESSE, 
Inspecteur général honoraire des chemins de fer  de l'Ktat belge; 

Rapporteur aux sessions de Paris (1900) et de Berne {1910) du Congrès international des chemins de fer. 
Nous avons appris , avec un vif  regret, 

la mort de M. Charles Dassesse, l 'un de 
nos collaborateurs les plus anciens et 
les plus dévoués, et l 'un de ceux qui ont 
toujours porté à nos t ravaux le idIus 
fjrand  intérêt . 

Sa dispari t ion sera s incèrement déplo-
rée dans l 'adminis t ra t ion belge, où il 
était entouré de .sympathies unanimes, et 
dans le monde du chemin de fer,  auquel 
l 'a t tachaient des relat ions nombreuses et 
fidèles. 

Deux ans à peine s 'étaient écoulés 
depuis qu'at teint pa r la l imite d'âge il 
avait dû p rendre sa retraite, et il tra-
vaillait encore à l 'examen de questions 
sur lesquelles on sollicitait ses avis et 
ses conseils lorsque le sort vint l 'enlever 
à l'affection  des siens. 

Sorti de l 'Ecole des mines de Liège 
avec le t i t re d ' ingénieur honora i re des 
mines, M. Dassesse était entre aux Che-
niins de fer  de l 'Etat belge en qualité de 
sous-ingénieur en 1880. Placé peu de 
temps après à la tète d 'un impor tan t 
dépôt de locomotives, il se dist ingua très 
vite pa r son talent d 'organisateur , qui se 
révéla dans des c i rconstances difficiles. 
Il fut  appelé, un an et demi plus tard, 
au service central de la t ract ion et du 
matériel, qu'il ne devait plus quitter. Il 
y accompli t une carr ière féconde,  longue 
de plus de quarante années, pendan t 
laquelle il se consacra, avec le plus 
grand succès, à l 'étude des questions de 
traction, ainsi qu'à la solution des nom-

breux problèmes que soulèvent la con-
struction, l 'uti l isation et l 'entret ien des 
locomotives. 

D'aijord at taché au bureau de Ja trac-
tion, puis chef  de ce ))in'eau. il eut à 
organiser l ' incorpora t ion au réseau de 
l 'Etat des lignes reprises à diverses com-
pagnies. Ensuite, les études relatives au 
niatériel de tract ion soll icitèrent son 
activité. Il collabora à tous les t ravaux 
ayant pour objet le perfect ionnement 
des locomotives, les t ransformations  des 
types existants et la création des nou-
veaux types. Doué d'un jugement très 
sûr, espr i t c la i rvoyant ouvert aux inno-
vations, il fut  le col laborateur actif  et 
intelligent de tous ceux qui eurent la res-
ponsabili té du service de la t ract ion et. 
du matériel . Plusieurs fois,  il fut  l 'objet 
de marques de dist inction flatteuses. 

M. Dassesse connaissai t à fond  toutes 
les phases de l 'évolution de la locomo-
tive depuis près d 'un demi-siècle. 11 
avait vécu toutes les t ransformations  du 
matériel belge. Servi par une science 
solide d ' ingénieur , r eche rchan t et étu-
diant les perfect ionnements  appl iqués 
ailleurs, il avait acquis dans son métier 
une réelle compétence. 

Ceux qui suivent les travaux des Con-
grès se rappel leront les remarquables 
rappor t s qu'il écrivit pour les sessions 
de Par is en 1900 et de Berne en 1910, 
le p remier sur la stabili té des essieux, 
le second sur le perfect ionnement  des 
chaudières de locomotives. Ils sont 
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l 'œuvre d 'un espri t méthodique, soucieux 
de rechercher la voie du progrès à la 
luimière de faits  soigneusement contrô-
lés. Le dernier surtout, venant à une 
heure où des ingénieurs émin^nts cher-
chaient leur orientat ion dans une ques-
tion encore controversée, était un docu-
ment de première valeur ; il appor ta i t au 
Congrès la relat ion fidèle  des magni-
fiques  résultats obtenus par l 'applicat ion 
de la surchauffe  en Belgique, où, sous 
l ' impulsion du regretté M. J.-B. P^lamme, 
cette innovat ion, au jourd 'hu i d 'appl ica-
tion générale, avait pris , dès le début, 
une extension rapide . 

La guerre avait frappé  M. Dassesse 
dans ses affections  les plus int imes; mais 
ces dures épreuves n 'eurent pa-s raison 
de son énergie et de son courage. Pen-
dant l 'occupat ion, il avait su, au milieu 
de grands dangers, se rendre utile à la 
cause des Alliés et r endre des services 
qui lui valurent l 'honneur de se voir dé-
cerner la Médaille de guerre anglaise et 
d 'être nommé membre honora i re au t i tre 
mili taire de l 'Ordre de l 'Empire br i tan-
nique. 

Après l 'armist ice, il repri t , avec une 
nouvelle activité, la direct ion du service 
des locomotives et fut  parmi ceux qui 
se dévouèrent le plus pour surmonter les 
difficultés  sans nombre de la restaura-
tion du réseau dévasté. C'est encore sous 
sa direct ion éclairée que furent  étudiées 
les nouvelles locomotives acquises pa r 
l 'Etat belge pour reconst i tuer et amé-
liorer son matériel de t ract ion. 

M. Dassesse était aimé et estimé de ses 
collègues. Son caractère ferme,  mais 
affable,  sa grande bienveil lance et sa 
sollicitude pour tous ses collaborateurs 
lui avaient conquis depuis longtemps le 
respect et l 'a t tachement du personnel 
tout entier. 

A sa retrai te, il avait été, à raison de 
sa grande expérience des affaires  et 
des questions administrat ives, nommé 
membre du Comité supér ieur de con-
trôle. Ses avis }' étaient très écoutés et 
ses rappor ts , toujours empreints de la 
plus scruijuleuse équité, étaient vivement 
appréciés . Il était, depuis longtemps, 
membre de la Commission consultative 
permanente pour les apparei ls à vapeui-. 

M. Dasses.se faisait  par t ie de la Com-
mission spéciale nommée en vue de l 'at-
t r ibut ion du pr ix t r iennal . \ r thur Dubois 
pour la pér iode 1920-1922, pr ix qui a été 
institué par la Commission permanente 
de l 'Association du Congrès pour perpé-
tuer la mémoire de son ancien prés ident . 

Il était commandeiu- de l 'Ordre de la 
Couronne, officier  de l 'Ordre de Léo-
pold avec liserés d'or, por teur de la 
Croix civique de 1"' classe et de la 
Médaille commémorat ive du règne de 
S. M. Lécpold IL 

Nous présentons à sa famille  l 'expres-
sion de nos plus vives condoléances et 
l 'assurance de notre respectueuse sym-
Ijathie. 

Le Comité  de Direction. 


